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Parmi les enfants atteints de malafie chronigue ou d'in-
firmité le risque de morhidité psychplogique est trois fols
plus élevé qu'il n'est dans une pdpulation Emoin sans
miladie.

Certes les traitements DhL‘ﬁi{ﬂlEE. es protheéses, In réédu-
cation soml fondameniaux IIUI‘I{" la rehabilitation er Ja

réintégration sotiale de Venfan|. Mais les résuliais des
efforis entrepris' par tous nisquent d’étre minorés ou vains
si une autre dimension, celle «k développement de la
personnalife glul:mln, n'est pas prisg en compte.

Les aspeets d'une dynnmigue’ psychplogigue de ln prise en
churge du jeune handicapé physigle et de celle de toute
sa [amille sont done primordiaux et doivent &ire évalues
dans chague cirgonstance : fa révilation du handicap, les
périodes de progres, les momenty de ralentissement, la
siluation de Bll.l-'llrllit‘ill".'. ([
Les auteurs de cg livre ont abordg lous les moments de co
sotlicn auyx enfdnts, & leur Frutge, 0 leurs parents selon
les différentes si ul]uns o s ﬂj frouvent.
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